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Chers frères, Chère Claire, 
Voici quelques nouvelles, 

Ces derniers mois, nous traversons toujours une période étrange à cause du Covid 

19. La contamination se propage de plus en plus au Sud du Brésil. Jomar continue chez les 

Bénédictines sans prévision de retour dans le quartier pour l’instant. Il a repris une réflexion 

sur les icônes. Avec joie Il partage avec nous et les ami(e)s ses recherches. Jean fait son 

séjour dans la communauté thérapeutique Betània. Il rend beaucoup de services auprès 

des jeunes. C’est une grande expérience. Fabiano a repris l’étude de l’évangile de Saint 

Matthieu avec Willian, Henrique et Renan de la Maison Samuel.     

Je voudrais brièvement vous partager le vécu des personnes, des ami(e)s qui sont 

proches de nous. Cela pour dire que la crise sanitaire ne vient que se rajouter aux 

souffrances des uns et des autres. Vous pouvez vous rappeler d’eux dans vos prières.   

Jacquerson a 25 ans. Il a perdu son emploi et la garde de sa fille en raison de la 

drogue. Il est un dépendant chimique depuis très jeune. Après plusieurs tentatives de 

récupération dans des communautés thérapeutiques, mais sans succès, actuellement, il vit 

dans la rue. Ses parents n’ont plus de ses nouvelles.   

Laercio a 55 ans, il est chauffeur de camion. Il souffre de douleurs au dos car il a eu 

une blessure à la colonne vertébrale. Il n’arrive pas à toucher l’aide social, alors il s’oblige 

de prendre l’autoroute pour gagner sa vie, malgré les douleurs atroces.   

Antonio et Jandira, un couple qui n’est pas encore à la retraite. Lui n’arrive pas à 

trouver du travail. Il n’a pas beaucoup d’études et il a déjà dépassé l’âge de 55 ans. Leurs 

enfants qui sont déjà adultes sont aussi au chômage et n’arrivent pas à soutenir 

financièrement les parents. C’est une famille qui éprouve le manque du nécessaire dans 

son quotidien.  

Maria Gabrièle a 20 ans. Elle vient de se mettre en couple avec son copain Pedro. 

Tous les deux souffrent de la dépression. Maria a perdu son travail en raison de sa santé. 

Pedro n’arrive pas à trouver un emploi. Ils essaient de se débrouiller avec des petits boulots. 

La dépression les empêche d’avancer dans leur vie professionnelle et de couple.   

Nous sommes en solidarité avec ces personnes, ces familles qui demeurent dans 

notre quartier parmi tant d’autres. Oui, au Brésil le Covid 19 n’est pas le seul fléau dans la 

vie des gens.   

 

Fraternellement,  

Fabiano 

 


